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On dit souvent que la foi est subjective. Il y a des gens qui 
pensent que la foi est différente selon la personne, selon 
l'individu qui croit. Nous comprenons le terme subjectif 
comme quelque chose qui est susceptible de varier 
justement selon les individus, selon chaque personne. 

Il y a des gens qui ont foi en l'humanité, il y a des gens qui 
ont foi en la science, il y a des gens qui ont foi en 
eux-mêmes, il y a des gens qui ont foi dans d'autres dieux 
qui appartiennent à d'autres religions. 

C'est pourquoi normalement, on entend dire que la foi est 
subjective dans le sens où elle dépend de chacun et qu'elle 
varie beaucoup. Mais subjectif, ça veut aussi dire ce qui 
concerne le sujet. 

C'est-à-dire qu'une foi est subjective parce qu'elle concerne 
quelqu'un. Le sujet est celui qui fait confiance. C'est 
pourquoi la foi est subjective. C'est bien, on peut dire la foi 
est subjective. Mais pas dans le sens qu'elle peut varier 
d'une personne à l'autre. Les expériences peuvent varier, 
mais la foi est la même.  

Le contenu de la foi, par contre, est objectif. Il ne dépend 
pas de l'humeur de chacun, de l'état d'esprit de chacun, il ne 
dépend pas des circonstances, il ne dépend pas de 
traditions ou de de questions qui ont à voir avec la culture. 

Le contenu de la foi est objectif. Ce à quoi on s'attache 
comme croyant est objectif. Et il nous est dit dans Romains 
chapitre 5 versets 1 à 5 qu'on va voir aujourd'hui.  



Je commence par les versets 1 et 2. "Ayant été justifiés par 
la foi, nous avons la paix avec Dieu par notre Seigneur 
Jésus-Christ, par lequel aussi, par la foi, nous avons accès à 
la grâce dans laquelle nous sommes." 

Cette partie du texte de Romains nous parle de trois 
éléments qui sont objectifs : la justification, la paix avec 
Dieu et l'accès à la grâce.  

Ce sont des vérités objectives. Nous avons été justifiés. Ça 
ne dépend pas de mon point de vue, ça ne dépend pas de 
mon état d'esprit, ça dépend de l'œuvre du Christ.  

J'ai été rendu juste. Je n'étais pas juste et tout d'un coup, je 
suis juste. Ça ne dépend pas de moi, ça dépend 
exclusivement de Christ. 

C'est pourquoi on dit que c'est quelque chose d'objectif, 
c'est quelque chose que Jésus-Christ a fait en dehors de 
nous, quelque chose qu'il a fait pour toute l'humanité, 
quelque chose qui est valable en tout temps et en tout lieu. 
C'est ce que veut dire catholique, en tout temps et en tout 
lieu.  

C'est une vérité objective. Nous avons été déclarés justes. 
C'est une déclaration du tribunal. Quand le tribunal rend sa 
sentence, il fait une déclaration et cette déclaration est 
définitive. De même, Dieu nous a déclaré légalement juste, 
même si nous ne le sommes pas dans nos actes. 

La paix avec Dieu est aussi quelque chose d'objectif. C'est la 
fin de l'inimitié, c'est la signature de l'armistice, la fin de ce 
conflit, il y a une convention, un pacte qui est signé, un acte, 
un acte de fin de guerre signé par le sang du Christ, une 
nouvelle alliance établie. 



Une alliance qui est complètement objective qui n'a rien à 
voir avec nous, c'est lui qui a établi la paix entre Dieu et les 
hommes en portant sur lui nos misères, en portant sur lui 
nos faiblesses, en portant sur lui nos péchés, en portant sur 
lui ce qui nous faisait ennemis de Dieu. 

C'est complètement objectif. C'est pas nous qui établissons 
la paix avec Dieu parce que je sens que Dieu m'aime, parce 
que je sens que Dieu est avec moi, parce que je le ressens 
dans mon cœur. Non, il y a quelque chose d'objectif et 
au-delà de nous-mêmes : ce que Jésus-Christ a fait. 

Et de même, l'épître aux Romains nous parle d'un accès à la 
grâce. Encore une fois, quelque chose qui est complètement 
objectif. La grâce dans le sens de l'amnistie, de l'annulation 
d'une peine, le pardon de nos fautes. Nous avons accès à 
cette grâce, non parce que j'en ai envie, non parce que je le 
désire, sinon parce que Christ a ouvert cette possibilité par 
son sacrifice, par la réconciliation. 

Christ objectivement a ouvert un accès à cette grâce, à 
cette amnistie, en prenant notre place, en étant l'agneau de 
Dieu qui ôte le péché du monde, en étant le rédempteur. 

Ce sont des questions objectives. La justification est 
objective, elle dépend du Christ. La paix avec Dieu est une 
chose objective parce qu'elle dépend du Christ. La grâce, 
l'accès à cette grâce, à cette amnistie, à ce pardon est 
objectif, c'est Christ qui l'a obtenu. 

Mais ça devient subjectif par la foi. Non dans le sens que ça 
peut varier selon chaque personne parce que la justification, 
elle est déjà là, parce que la paix, elle est déjà là, parce que 



la grâce, elle est déjà là, mais dans le sens qu'elle concerne 
chacun de nous. 

Chacun de nous doit la faire sienne. Par la foi, ça veut dire 
s'en saisir. La foi, c'est un bras spirituel que le Saint-Esprit a 
créé en nous afin que nous puissions saisir le Christ et que 
nous puissions rester attachés à lui. 

Par la foi, ce qui était objectif devient subjectif. La 
justification devient ma justification. La paix avec Dieu 
devient ma paix avec Dieu, avec mon Dieu. Et l'accès à la 
grâce, c'est aussi la grâce pour moi. 

Athanase disait dans son crédo : "Quiconque veut être 
sauvé doit tenir la foi catholique."  

La foi catholique, c'est la foi qui est de tout temps et de tout 
lieu. La foi qui est depuis toujours et qui sera pour toujours, 
les vérités transmises par la parole de Dieu, ce qui est 
valable ici, ce qui est valable ailleurs, partout dans le monde 
et ce qui est valable pour chacun de nous. 

Quiconque veut être sauvé doit tenir la foi catholique, doit 
s'en saisir, doit faire que cette foi objective devienne la 
sienne. On doit croire non seulement intellectuellement à la 
Trinité, ce Dieu en trois personnes. On doit croire pas 
seulement intellectuellement en Christ, le Dieu homme 
incarné. Nous devons faire confiance à ce Dieu trinitaire et à 
ce Christ sauveur, déposer en lui toute notre espérance. 
Croire en sa personne, croire en son œuvre, croire en ses 
promesses, croire en ses dons.  

Et lorsqu'on saisit les vérités objectives de Dieu et quand on 
s'en approprie, on les fait siennes, et bien tout change. Tout 
devient nouveau. Parce que comme je dis, ce ne sont pas 



des informations, ce n'est pas une question intellectuelle, 
sinon que le Saint-Esprit agit avec puissance à travers ces 
vérités et il transforme nos pensées, il transforme nos 
cœurs, il renouvelle notre vie, il éclaire notre esprit et notre 
compréhension. 

Notre vie change. Tout change, y compris les choses 
desquelles nous nous glorifions. L'apôtre disait : "Nous nous 
glorifions de l'espérance de la gloire de Dieu ou dans 
l'espérance de la gloire de Dieu." 

Se glorifier de quelque chose, c'est se vanter de quelque 
chose, c'est considérer cette chose comme la chose la plus 
admirable et merveilleuse qui nous soit arrivée, la chose 
dont on est fier. 

Le monde se vante de sa position politique, de sa position 
économique. Les gens se vantent de leur nationalité, de leur 
famille, de leur poste de travail. Les gens se vantent de leur 
maison, de leur corps parce qu'ils y travaillent beaucoup. Ils 
se vantent de succès, de leurs enfants, de leurs parents, ils 
se vantent de leur compte bancaire et de combien de zéros 
il y a derrière le premier chiffre. Les gens se vantent de leurs 
expériences, des gens qu'ils connaissent, des influences 
qu'ils ont. Ils se vantent de leur succès, ils se vantent de leur 
progrès.  

Nous, les chrétiens, on se vante du fait qu'on a une place 
dans la gloire. On se vante du fait qu'on a été justifié, du fait 
qu'on soit en paix avec le créateur, du fait qu'on soit dans la 
grâce et qu'on y soit bien plantés - et de cette grâce, 
personne ne peut nous enlever.  



On s'en vante et c'est très bien parce que c'est la chose la 
plus merveilleuse et la plus admirable qu'il puisse nous être 
arrivé au cours de notre vie. 

Et l'apôtre continue en disant : "Et non seulement (on se 
vante) de cela, sinon que nous nous glorifions dans les 
tribulations, sachant que la tribulation produit la patience, la 
patience l'expérience, l'expérience l'espérance, et 
l'espérance ne déçoit pas parce que l'amour de Dieu a été 
versé dans nos cœurs par l'Esprit Saint qui nous a été 
donné".  

On se glorifie, on se vante dans les tribulations. Et ça, c'est 
vraiment quelque chose de rare. Ce n'est pas habituel. On ne 
se vante pas et on ne se glorifie pas du malheur qui nous 
arrive. On ne se vante pas et on ne se glorifie pas des 
choses mauvaises, on ne se vante pas des maladies, des 
pertes, des désastres qui arrivent dans notre vie. 

Cependant, l'apôtre dit que si on se vante, c'est-à-dire qu'on 
peut s'en vanter, on peut s'en glorifier parce que les 
tribulations produisent la patience en ceux qui ont été 
justifiés par la foi, en ceux qui sont en paix avec Dieu, en 
ceux qui ont accès à la grâce de Dieu. 

Pour ceux qui n'ont pas cette foi subjective, en réalité, les 
tribulations, ça ne provoque que de la colère, ça nous 
énerve, ça nous met sur les nerfs.  

La foi dans la tribulation produit la patience. Et l'apôtre dit 
que la patience après va produire l'expérience ou l'autre 
traduction dit la victoire dans l'épreuve, ça veut dire des 
acquis.  



Passer de la tribulation vers la patience, ça nous fait aussi 
croître dans la sagesse. On monte un échelon dans cette 
sagesse. On est plus fort, on comprend mieux.  

Pour ceux qui ne sont pas dans la foi, ceux qui n'ont pas 
cette foi subjective, ceux qui ne sont pas justifiés, ceux qui 
ne sont pas en paix avec Dieu, ceux qui n'ont pas accès à la 
grâce, et bien la tribulation ne produit pas cette cet acquis, 
ce grandir en sagesse, sinon que ça provoque de la 
frustration. Ça provoque ce sentiment d'impuissance, cette 
incompréhension et on commence à accuser tout le temps 
les autres de ce qui nous arrive : "parce que le 
gouvernement… parce que mon père… parce que ma mère… 
parce que mes enfants… parce que l'école… parce que les 
autres…" 

Mais si nous nous sommes dans la foi, nous avons cette 
subjective, si nous nous savons pardonner, si nous nous 
savons dans la grâce, si nous nous savons héritiers de la 
gloire, et bien nous savons que ces tribulations sont l'outil 
de l'Esprit Saint pour nous faire grandir. 

La tribulation produit la patience, la patience l'expérience et 
l'expérience l'espérance. Est-ce que les gens qui n'ont pas la 
foi, ils sont dans la tribulation, peuvent voir l'espérance 
véritablement ? 

On voit plutôt la désespérance, on voit plutôt le rejet de Dieu, 
on voit l'athéisme grandir, les gens ne veulent rien savoir, 
même les gens considèrent que rien n'a plus de valeur. Ils 
n'ont plus rien à perdre. Et si on n'a pas la foi dans la 
tribulation, c'est là que la violence commence à grandir.  



Cependant, si nous sommes dans la foi, nous avons cette 
foi subjective, tout change. Et au lieu de colère, de 
frustration, d'impuissance, au lieu de désespérance, il peut y 
avoir patience, il peut y avoir expérience, sagesse, il peut y 
avoir espérance. L'espérance ne déçoit pas. 

Lorsque la foi est là, cette foi subjective, tout change, et 
nous voulons cette vie chacun de nous. Accrochons-nous 
aux événements objectifs. Accrochons-nous au Christ 
objectif, à ce qu'il a fait, à ce qu'il a réalisé, à ce qu'il a 
obtenu. 

Saisissons ces éléments objectifs et faisons les nôtres : "Je 
suis justifié, j'ai la paix, je suis dans cette grâce, j’y suis et j'y 
reste, et en plus, Dieu me donne la croissance, la croissance 
en patience, en expérience et en espérance." 

Faisons ce que dit l'apôtre et glorifions-nous dans les dons 
de notre Seigneur, dans ses dons objectifs, dans la grâce, 
dans la justification, dans la paix et dans la gloire. 
Glorifions-nous de ces choses, mais glorifions-nous aussi 
dans les tribulations. 

Bien sûr, c'est difficile. Bien sûr, quand il y a des pertes, 
quand il y a des maladies, quand il y a des souffrances, c'est 
difficile de se glorifier dans les tribulations, mais nous 
faisons confiance à la sagesse de Dieu et nous savons que 
rien ni personne ne peut nous séparer de cet amour de Dieu 
que le Saint-Esprit a versé dans nos cœurs. 

Il est là, il est en nous, il est parmi nous et il ne nous 
abandonnera jamais, il sera toujours à nos côtés. 
Glorifions-nous dans les tribulations parce que Christ s'en 



charge, parce que Christ nous soutient, parce que Christ 
nous conduit. 

Et que la paix de Dieu qui surpasse toute intelligence garde 
vos cœurs, garde vos esprits en ce Dieu, Père, Fils et 
Saint-Esprit, garde vos esprits en ce Jésus Dieu homme, 
celui qui est notre rédempteur, celui qui rend possible notre 
justification, la paix, la grâce, la gloire et la vie éternelle. 
Amen. 


